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Texte :         Genèse 20 : 1-18 

 

 

Proposition :    

 

 

1)  Par la RÉVÉLATION  V. 1-7 

2)  Par la RÉPRIMANDE V. 8-16 

3)  Par la RÉPARATION V. 17-18 

 

 

INTRODUCTION 

 

Lorsque Dieu s’engage par alliance envers l’homme, il veille fidèlement et 

résolument à son exécution ultime et utilise tous les moyens nécessaires pour 

mener à bon fin ses promesses, dont l’envoi futur du Messie. 

 

Dans ce chapitre, nous voyons une bêtise d’Abraham qui aurait pu 

compromettre l’accomplissement de la promesse. Si Abimélec eût couché 

avec Sara, cela aurait pu laisser croire qu’Isaac était le fils d’un roi païen et 

non l’enfant légitime d’Abraham.  

 

Le Seigneur intervient donc en révélant le péché d’Abraham, en 

réprimandant la transgression d’Abraham et en réparant la grave faute 

d’Abraham.  

 

 

I)  DIEU VEILLE SUR SON ALLIANCE PAR LA RÉVÉLATION V. 

1-7 

 

A) La révélation du péché de son serviteur v. 1-2 

 

Genèse 20 : 1-2 (Ostervald)  
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1 Abraham partit de là pour le pays du Midi, et il demeura entre Kadès et Shur, et il 

séjourna à Guérar. 

2 Et Abraham dit de Sara sa femme : C’est ma sœur. Et Abimélec, roi de Guérar, envoya 

enlever Sara. 

 

Abraham partit en direction du sud (l’Égypte). Recherchait-il simplement de 

nouveaux pâturages ou avait-il peur de l’hostilité de ses voisins après la 

catastrophe de Sodome. Était-il craintif de demeurer près des endroits que le 

Seigneur avait jugé si sévèrement? 

 

Nous sommes ici témoins d’un péché sombre de la part d’Abraham. Il s’agit 

d’un péché récurrent (il l’avait déjà commis avec Pharaon). Le péché est 

aggravé puisque Dieu l’avait déjà corrigé pour la même faute. C’était une 

faute de nature délibérée et préméditée. Cette transgression était en quelque 

sorte un abus de la grâce et d’autant plus grave que c’était une faute de 

nature publique.  

 

Abraham pécha donc envers Dieu par incrédulité, envers lui-même en 

utilisant le mensonge, envers son épouse en l’exposant au déshonneur et à 

l’adultère, et envers les siens car la vengeance, la violence et les représailles 

auraient faire partie des conséquences.  

 

Abraham pécha aussi envers le roi Abimélec et son peuple en risquant les 

jugements de l’Éternel (la maladie et même la mort). Il pécha aussi envers 

l’Alliance par son incrédulité envers les promesses et le risque de ternir la 

« pureté » de son fils Isaac.  

 

 

B)  La révélation du péché d’Abimélec v. 2b 

 
Et Abimélec, roi de Guérar, envoya enlever Sara. 

 

Le péché d’Abimélec est atténué par le fait que la polygamie était très 

répandue chez les rois de l’époque et par son ignorance que Sara était mariée 

et par ce que lui qualifie « d’intégrité de son cœur ».  

 

Nous savons cependant que les péchés d’ignorance sont quand même 

coupables. Nous le voyons par le fait qu’Abraham dut intercéder pour  
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Abimélec sur l’ordre de Dieu. Abimélec lui-même reconnaît que c’est un 

grave péché (v.9).  

 
Et en quoi t’ai-je offensé, que tu aies fait venir sur moi et sur mon royaume un si grand 

péché ? 

 

 

C)  La révélation de l’intervention de Dieu lui-même v. 3-7 

 

Genèse 20 : 3-7 
3 Mais Dieu vint vers Abimélec, en songe, pendant la nuit, et lui dit : Voici, tu es mort, à 

cause de la femme que tu as prise ; car elle a un mari. 

4 Or, Abimélec ne s’était point approché d’elle. Et il répondit : Seigneur, feras-tu périr 

même une nation juste ? 

5 Ne m’a-t-il pas dit : C’est ma sœur ? Et elle, elle aussi, n’a-t-elle pas dit : C’est mon 

frère ? C’est dans l’intégrité de mon cœur, et dans l’innocence de mes mains que j’ai fait 

cela. 

6 Et Dieu lui dit en songe : Moi aussi je sais que tu l’as fait dans l’intégrité de ton cœur ; 

aussi t’ai-je empêché de pécher contre moi ; c’est pour cela que je n’ai point permis que 

tu la touchasses. 

7 maintenant rends la femme de cet homme, car il est prophète ; et il priera pour toi, et tu 

vivras. Mais si tu ne la rends pas, sache que tu mourras certainement, toi et tout ce qui 

est à toi. 

 

 

C’est une grâce divine auprès d’Abimélec qui est un descendant de Cham.  

 

. Une grâce éclairante v. 3 

Dieu intervient dans un songe et lui révèle la gravité de sa faute (« voici tu 

es mort » et lui révélant que Sara est une femme mariée).  

 

. Une grâce prévenante v. 4 

 

. Une grâce éveillante v. 4 

Abimélec est terrorisé et craint de subir lui et son peuple le sort de Sodome. 

Il plaide que sa nation est juste (une vision erronée). 

 

. Une grâce permettant d’éviter le jugement v. 5  

 Il plaide son intention (« intégrité ») et « l’innocence » de ses mains et 

rappelle au Seigneur que le mensonge vient d’Abraham.  
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. Une grâce illuminante v. 6  

Dieu reconnaît son honnêteté mais ne reconnaît pas son innocence car les 

péchés d’ignorance sont coupables.  

 

. Une grâce souveraine v. 6 

Le Seigneur peut retenir le péché. Il n’a pas permis qu’Abimélec touche à la 

femme d’Abraham.  

 

. Une grâce directrice v. 7  

Abimélec reçoit la direction de la part de Dieu. Dieu lui fait part :  

- Du moment : « Maintenant » 

- Du moyen : « rends la femme de cet homme » 

- De la cause : « car il est prophète », un interprète de la volonté divine et 

un intercesseur.  

- Du résultat : « et tu vivras » 

- De l’avertissement : « Mais si tu ne la rends pas, sache que tu mourras 

certainement, toi et tout ce qui est à toi. » 

 

 

II)  DIEU VEILLE SUR SON ALLIANCE PAR LA RÉPRIMANDE V. 

8-16 

 

A)  Une réprimande bien manifestée v. 8-10 

 

Genèse 20 : 8-10 
8 Et Abimélec se leva de bon matin, et appela tous ses serviteurs, et leur fit entendre 

toutes ces paroles ; et ces gens furent saisis de crainte. 

9 Puis Abimélec appela Abraham et lui dit : Que nous as-tu fait ? Et en quoi t’ai-je 

offensé, que tu aies fait venir sur moi et sur mon royaume un si grand péché ? Tu as fait à 

mon égard des choses qui ne se font pas. 

10 Puis Abimélec dit à Abraham : Qu’avais-tu en vue, pour en agir ainsi ? 

 

. Avec obéissance v.8  

Le Seigneur choisit un roi païen pour réprimander Abraham. Abimélec est 

empressé et obéissant et il décide de tenir compte de l’avertissement. Il agit 

de façon responsable envers son peuple qu’il informe du jugement certain de 

Dieu s’il n’agit pas. Son peuple est bien disposé et manifeste une certaine 

crainte de Dieu.  
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. Avec sagesse v. 9 

Abimélec réprimande Abraham d’une manière non-violente, digne et calme. 

Il démontre qu’il se soucie du bien-être de son peuple. Cependant, il accuse 

Abraham et l’humilie. Il reconnaît que le péché qu’il aurait pu commettre 

était très grave tant pour lui personnellement que pour tout son peuple. Il fait 

de sévères reproches à Abraham.  

 

. Avec rétribution v. 10 

Abimélec soupçonne Abraham d’avoir agi avec intention et délibérément. 

Abraham le soupçonneur (il a cru qu’Abimélec ne le laisserait pas vivre à 

cause de la beauté de Sara) devient le soupçonné.  

 

Leçon : quelle tristesse que de voir des hommes du monde avoir un plus 

grand sens de l’honneur et une plus grande aversion pour le péché qu’un vrai 

adorateur.  

 

 

C)  Une réprimande mal reçue par Abraham v. 11-13 

 

Genèse 20 : 11-13 
11 Et Abraham répondit : C’est que je me suis dit : Il n’y a sûrement aucune crainte de 

Dieu dans ce lieu, et ils me tueront à cause de ma femme. 

12 Mais aussi, en vérité, elle est ma sœur, fille de mon père ; seulement, elle n’est point 

fille de ma mère ; et elle est devenue ma femme. 

13 Or, lorsque Dieu me fit errer loin de la maison de mon père, je lui dis : Voici la faveur 

que tu me feras : Dans tous les lieux où nous irons, dis de moi : C’est mon frère. 

 

. Par l’étalement honteux et pitoyable de sa défense  

 

Injustifiée v. 11  

- Le mensonge était injustifié (il a cru qu’il n’y avait pas de crainte de 

Dieu dans le pays, il a soupçonné le mal et a cru qu’on le tuerait). Il a 

péché par présomption, en se fiant uniquement à une perception 

invérifiée.  

 

Indigne v. 12  

- Abraham cherche à se justifier en jouant sur les mots (un demi-

mensonge est un mensonge). Utiliser des mots qui ont un double sens 

pour tenter de justifier son comportement est pitoyable.  
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      Inavouable et incriminante v. 13 

- Abraham mêle le Nom de Dieu à ses actions. Il incrimine de plus sa propre 

épouse en l’invitant à mentir et la discrédite ainsi dans son caractère 

d’enfant de Dieu. Il avoue aussi le caractère prémédité et délibéré du 

mensonge.  

  

 

C)  Une réprimande bien accablante v. 14-16 

 

Genèse 20 : 14-16 
14 Alors Abimélec prit des brebis et des bœufs, des serviteurs et des servantes, et les donna 

à Abraham, et il lui rendit Sara sa femme. 

15 Et Abimélec dit : Voici, mon pays est à ta disposition ; habite où il te plaira. 

16 Et il dit à Sara : Voici, j’ai donné à ton frère mille pièces d’argent ; voici, ce sera pour 

toi un voile sur les yeux, devant tous ceux qui sont avec toi ; et auprès de tous tu seras 

justifiée. 

 

 

. Par la générosité de l’offre d’Abimélec v. 14  

Les animaux seront désormais un rappel constant et accusateur de sa faute. De 

plus, les serviteurs seront aussi un danger potentiel en traînant avec lui 

continuellement des inconvertis, source possible de troubles, de soucis et de 

reproches.  

 

 

. Par la magnanimité de l’offre d’Abimélec v. 15  

Il permet à Abraham de s’établir dans son pays. Cette résidence même lui 

rappellera constamment sa faute.  

 

 

. Par la sagesse de l’offre d’Abimélec v. 16 

Abimélec utilise l’ironie en disant à Sara : « j’ai donné à ton frère » alors qu’il 

savait très bien qu’Abraham était son époux. Il se montra généreux en voulant 

réparer sa faute par la compensation monétaire du « mille pièces d’argent ». 

La suggestion qu’il fit à Sara de porter le voile qui était à l’époque une 

manifestation publique du fait qu’elle était mariée et qu’ainsi elle sera 

innocentée de l’accusation possible d’adultère avec Abimélec.  
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III)  DIEU VEILLE SUR SON ALLIANCE PAR LA RÉPARATION V. 

17-18 

 

Genèse 20 : 17-18 

17 Abraham pria Dieu ; et Dieu guérit Abimélec, sa femme et ses servantes, 

et elles enfantèrent. 

18 Car l’Éternel avait entièrement rendu stérile toute la maison d’Abimélec, 

à cause de Sara, femme d’Abraham. 

 

A)  La réparation du tort causé v. 17-18  

 

Dieu exauça son serviteur Abraham en guérissant Abimélec, sa femme et ses 

servantes en plus de leur redonner la fertilité.  

 

 

B)  La réparation de la réputation du patriarche v. 17-18 

 

L’intercesseur Abraham démontre et prouve sa relation privilégiée de 

prophète de Dieu.  

 

 

C)  La réparation quant à la pureté de la semence royale du Messie 

 

Sara n’a pas été souillée par la grâce et la fidélité de Dieu à 

l’accomplissement des promesses reliées à l’Alliance.  

 

 

APPLICATIONS  
 

1)  Rappelons-nous constamment que Dieu révèle : 

 

Dieu révèle notre faiblesse, notre fragilité et notre inconstance. Il nous révèle 

aussi notre difficulté à recevoir et intégrer correctement la correction. Il nous 

révèle également la force du côté charnel qui demeure en nous même après 

la régénération. Mais plus que tout, Dieu nous révèle sa grâce prévenante et 

son intervention souveraine dans la direction de nos vies et dans la 

prévention du péché.  
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2)  Méditons sur les qualités de la réprimande divine :  

 

Les réprimandes divines sont toujours sages, adéquates, justes, amoureuses. 

Dieu utilise la rétribution : il nous corrige en nous faisant vivre le contraire 

de notre péché. Si nous péchons par orgueil, il nous humiliera. Il en sera de 

même pour toutes les formes de péchés. Dieu nous laisse cependant vivre 

avec les conséquences temporelles de nos péchés.  

 

 

3)  Rendons grâces au Seigneur de ce qu’il répare nos bêtises :  

Dieu intervient dans nos vies. Nos faiblesses, nos misères et nos 

manquements ne nous coupent pas du lien privilégié que nous avons avec 

Lui.  

 

 

L’ALLIANCE EST D’UNE SOLIDITÉ À TOUTE ÉPREUVE : ELLE  

EST ENTRE BONNES MAINS! 

 

LOUONS L’ÉTERNEL! 

 

A   M   E   N   ! 
 

 


